SAINT ANTOINE DU ROCHER

Randonnée du dimanche 13 septembre 2020, départ place de la mairie 14h00, environ 13 km

Saint-Antoine-du-Rocher est une commune située au Nord de Tours. Ses habitants sont appelés les Rocantoniens et les Rocantoniennes.
Au VIIe ou au VIIIe siècle, saint Antoine vint vivre en ermite à cet endroit. Le village porta les noms de: S. Antonius (887, Grande Chronique de Tours), Sanctus Petrus de Bella Valle (après 1050, Chronique rimée de Saint-Julien), Sanctus Anthonium et Sancto Anthonio (1127, Charte de Saint-Julien), Sancto Antonio (1156, Charte de Saint-Julien), S. Antonius (1277), Saint-Anthoine (1360, Cartulaire de l'archevêché de Tours), Saint-Antoine-du-Rocher (XVIIIe siècle, Carte de Cassini), Le Rocher (1793). La châtellenie relevait de l'archevêché de Tours.

Au XIXe siècle, la commune recensait 700 à 800 habitants. L’augmentation de la population s’est fortement accélérée au XX siècle avec la proximité de Tours et des zones industrielles. Aujourd’hui la commune compte 1533 habitants (recensement de 2012), qui profitent du calme et de l'art de vivre du village. La commune est labellisée "villes et villages fleuris".Cours d'eau: le Saulay
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L'église Saint-Antoine, construite à la fin du XVe siècle (nef unique, chœur avec deux petits collatéraux de style flamboyant et un chevet plat), a été profondément modifiée en 1899. C'est au cours du XVIe siècle que cette église fut dédiée à saint Antoine. Auparavant, elle portait le vocable de saint Pierre. Le clocher abrite une cloche de 1431.
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Le chevet possède un vitrail (restauré en 1895) du XVIe siècle intitulé la Fontaine de Vie. La Croix est dressée au milieu d'une cuve où tombe en jet le sang du Christ. Ce sang s'écoule de ce bassin par quatre mascarons qui représentent les attributs caractéristiques des quatre Évangélistes. Autour de la cuve se trouvent des Apôtres, la Vierge et sainte Madeleine. Cette verrière a été restaurée en 1895. D'autres vitraux, de la fin du XIXe siècle, sont signés par J.-P. Florence et Lobin.
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La chapelle Saint-Antoine, restaurée en 1843 (grâce à Mgr Morlot, archevêque de Tours) et en 1969, est en partie troglodytique. Ses quatre vitraux sont des œuvres de Van-Guy (Tours, 1983). A gauche de la chapelle, l'eau d'une source a la réputation de guérir les maladies de peau.
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Le gisant de l'ermite, œuvre du céramiste Avisseau, a été placé dans la grotte où mourut saint Antoine vers 550.
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Cette chapelle renferme deux sarcophages mérovingiens (VIe siècle) qui avaient été trouvés, en 1978, sur le domaine d'Ardrée. L'un d'eux a conservé son couvercle.
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Le dolmen de La Grotte-aux-Fées, le plus grand de Touraine, comprend trois tables d'environ 6 mètres sur 5 mètres chacune. Ces trois pierres pèsent plus de 88 tonnes, celle du milieu est estimée à 60 tonnes. Ce dolmen, précédé d'un petit vestibule, mesure de 11 mètres de long, 3 mètres de large et 3,70 mètres de haut. Deux menhirs et un autre dolmen, aujourd'hui disparus, étaient proches de La Grotte-aux-Fées.
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Le château privé de La Borde date du début du XVIIe siècle. C'était un fief relevant du Grand-Réchaussé. Il fut habité par Charles Drouin, maire de Tours de 1657 à 1658, puis par Jean-Paul-Alexandre de Martel, lieutenant des maréchaux de France. La famille Hart l'a surélevé et remanié vers 1858.
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Près de ce château, on peut voir trois remarquables chênes pédonculés. Les troncs des deux plus importants ont une circonférence de plus de 6,25 mètres à 1 mètre du sol.
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Le manoir privé du Pin date du XVe siècle. A l'angle sud-ouest, il est flanqué d'une tour défensive rectangulaire, couverte d'un toit à quatre pans, qui possède encore quelques petites meurtrières horizontales. A l'angle Nord-Est, une tour carrée renferme un escalier. Près de la route, un pavillon contigu a conservé quatre meurtrières pour armes à feu et deux archères. Jadis (en 1810 encore), ce manoir était entouré de murs.
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Le château privé du Plessis (ancien fief) a été bâti à partir de 1705 puis remanié au XIXe siècle, en style Renaissance. Eugene O'Neill (1888-1953), dramaturge américain, a habité ce château de 1929 à 1931. Il était le beau-père de Charlie Chaplin. A noter que l'ambassade de Bulgarie s'y installa en 1939 et en 1940.
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Le château privé d'Ardrée a été construit au XIXe siècle, en style néo-classique, sur les fondations d'un manoir du XVIIe siècle. Ce domaine était un fief relevant de la châtellenie de La Roche-Behuard. En 1940, il a abrité l'ambassade d'Espagne.
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Dans son parc, ce bâtiment est peut-être un ancien pigeonnier.

Il existe un autre pigeonnier dans le grenier d'une des dépendances du château. On aperçoit les trente plages d'envol des pigeons.
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Le château privé de La Prévenderie est une construction du XIXe siècle. La demeure se présente en forme de U, deux pavillons existants ayant été unis au logis central au XXe siècle. Au XVIIe siècle, c'était un fief, sous le nom de la Prébenderie, relevant de l'évêché de Tours. En 1939 et en 1940, il a été le siège de l'ambassade du Luxembourg.
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Le moulin d'Abas (XIXe siècle) était alimenté en eau par la Choisille.
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Le lavoir communal, construit en 1905 et restauré en 1998, a été utilisé jusque dans les années 1960. 
A voir

· Le moulin à eau de Bondonneau (1880), qui a fonctionné jusqu'en 1959, est alimenté par le Saulay.

· Le moulin d'Ardrée et le moulin de La Gibaudière, aussi alimentés par le Saulay.

